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Une maison de style bunker à l'abri des vents glacials de l'hiver

Un conseiller en informatique d'Ottawa a
mis au point, à l'aide d'un ordinateur, une
maison de style bunker très économique
du point de vue énergétique.

L'idée de M. Cook? Combiner une sur-
face de verre orientée au sud et des murs
de béton et de mousse de polystyrène.

Construite sur une colline, dans
l'Ouest du Québec, la maison revient à
$100 000. Il en coûte 25 cents par jour
pour la chauffer et une plinthe-radiateur
électrique et un petit poêle de bois assu-
rent le chauffage d'appoint.

Semblable à un bunker
La maison, qui fait 297 mètres carrés et
que les gens du voisinage surnomment "le
bunker", n'a pas été- construite selon un
plan classique. On a posé l'empattement
une fois le terrain abondamment rempli
pour fournir une assise à la maison. Les
fondations, qui vont jusqu'à l'empatte-
ment, sont constituées d'une couche de
mousse de polystyrène de 15 centimètres
d'épaisseur à la base de l'empattement,
cette couche étant elle-même recouverte
d'une dalle de béton de même épaisseur.

Les parois nord, est et ouest sont des

surfaces pleines faites de béton et de terre
cuite. Elles comportent une seule ouver-
ture, au nord, pour la porte d'entrée. La
paroi sud, qui mesure 5,5 mètres sur 13,4
mètres, est constituée de larges panneaux
de verre à double vitrage, maintenus par
une grille de béton.

Les murs pleins sont construits pour
ainsi dire en "sandwich". Chaque mur est
en effet constitué de deux couches de
béton de 6,5 centimètres d'épaisseur cha-
cune, entre lesquelles reposent une cou-
che de mousse de polystyrène normal de
25,5 centimètres d'épaisseur et 5 centi-
mètres de mousse d'uréthane pulvérisée.
Des colombages de béton ont été placés
dans la mousse à des intervalles de 60 à
90 centimètres.

Le toit, légèrement incliné, est recou-
vert de 136 tonnes de terre.

Absorbe la chaleur du soleil
Cette combinaison de matériaux absorbe
littéralement la chaleur du soleil, la répar-
tissant dans la maison et la conservant
assez longtemps pour garder la maison
chaude la nuit. En outre, la maison est
imperméable au vent.
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Dans les constructions classiques, équi-
pées de systèmes de chauffage courants,
les murs sont généralement froids. Dans
ce cas-ci, les murs sont chauds et radient
de la chaleur à l'intérieur de la maison.

Durant la période de test (menée en
janvier), le thermo-humidographe n'a cessé
d'enregistrer des températures situées en-
tre 140 et 200C et des niveaux d'humidité
entre 40 et 50 p. cent. Quand la tem-
pérature intérieure tombait au-dessous de
150C, la plinthe-radiateur électrique se
mettait en marche automatiquement.
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Markham devient un nouveau
de technologie de pointe

A l'instar d'Ottawa et de Cambr
ville de Markham, située à enviror
kilomètres au nord-est de Toroi
en voie de devenir rapidement ur
de technologie de pointe.

Au cours des deux dernières
Markham a été choisie comme i
siège social de la société IBM au
et comme centre de traitement dE
mation de deux grandes banqu
diennes. Et maintenant, la société
Technologies Inc. et sa filiale
entière, la société Northern Tech
Inc., ont ouvert à Markham une
fabrication de terminaux.

La firme Lanpar, qui conçoit,
point et fabrique les terminau>
plus importante organisation i
dante de distribution et de répar
terminaux du Canada.

Dans cette nouvelle usine, on
2 briquer plus de 1 500 terminaux I
o et procéder à certaines opératic

d, la salle de nexes.
L'ouverture de l'usine a cdinc

l'annonce d'une vente réalisée E

j'

s d'e
ý do

rend les des grands fabricants internation

ngement, matériel de télécommunication, la
un poêle Northern Telecom Ltd.
n; la par- La société Lanpar s'est lancée
our, avec distribution de terminaux il y a si
ts. Elle employait à l'époque trois pet

Aujourd'hui, elle possède neuf P(
vente, 11 bureaux de réparai
Canada, et elle emploie environ 2

xpansion sonnes. Son chiffre d'affaires ai
maine de $16 millions en 1981.

Grâce à son association avec N
on d'em- Tech., la société Lanpar fabrique
ront des tribue un vaste éventail de ter



aire à toutes les exigences. Elle
iotamment le Northern Tech
rminal de visualisation peu coû-

usage général; le XT 100,
is perfectionné conçu pour être
c une catégorie populaire de
ateurs, et le XT 52/APL, mo-
lué à l'intention de plus grands
acommerciaux et oeuvrant dans

de l'enseignement.
linateurs individuels constituent

en expansion rapide. C'est la
ir laquelle la firme a signé un
ec la société Osborne Computer
Californie pour la distribution
Osbome 1.

it d'un complément parfait à
ictuelle de produits et de sa
incursion du côté des ordina-

viduels après l'introduction du
180 de la firme Digital Equip-
rporation. Cet ordinateur, qui
B00, est doté du logiciel servant
e de feuilles d'écarts et de la
lation BASIC - fonctions qui,
séparément pour fins d'utilisa-
d'autres ordinateurs individuels,
elles seules $1 500.

da adhère à la Banque afri-
développement

remier ministre et secrétaire
x Affaires extérieures, M. Allan
chen, a annoncé qu'au terme de
ans réussies, le Canada est offi-
t devenu membre de la Banque
de développement (BAfD), le 30

1982, et qu'il occupera un siège
il des directeurs.
à l'année dernière, seuls les pays
ants d'Afrique pouvaient adhé-
lanque alors que les autres Etats,
a Canada, pouvaient participer au
le concessionnel de l'organisme,
Is africain de développement

oportion des actions non régio-
iscrites par le Canada s'établit à
fnt, ce qui le classe au même rang
rance, après les États-Unis (17,04

Coopération canado-américaine dans le domaine de la télédétection

La science de la télédétection a franchi
une étape importante le mois dernier avec
la publication des premières images enre-
gistrées au Canada à partir d'un nouvel ins-
trument installé à bord de LANDSAT-4,
le tout dernier satellite américain de télé-
détection.

Le traitement des premières images
fournies par le nouveau balayeur et enre-
gistrées par la station terrienne de Prince-
Albert (Saskatchewan) a été annoncé le 8
février par le ministre d'Etat aux Mines,
Mme Judy Erola. La National Aeronau-
tics and Space Administration (NASA) en
a fait l'annonce simultanément aux
Etats-Unis.

LANDSAT-4 transporte un balayeur
perfectionné, le cartographe thématique.
Cet instrument offre une meilleure résolu-
tion (30 mètres) que le balayeur mul-
tispectral pour la surveillance de certaines
conditions à la surface du globe, par
exemple, les maladies des récoltes et la
pollution de l'eau. Il recueille aussi des
données de sept bandes spectrales (en
couleur) au lieu de quatre.

Le cartographe thématique fonction-
nera à titre expérimental cette année et
permettra aux scientifiques des Etats-
Unis, du Canada et du monde entier
d'évaluer les données et de mettre au
point des méthodes de traitement qui

rendront plus utile aux gestionnaires des
ressources l'imagerie ainsi obtenue.

Au cours de cette phase expérimen-
tale, les données. provenant du carto-
graphe thématique pour l'Ouest de
l'Amérique du Nord sont enregistrées par
la station terrienne du CCT* à Prince-
Albert, tandis que les données pour l'Est
sont recueillies par le Goddard Space
Flight Centre de la NASA, situé à Green-
belt, dans le Maryland. Les premières
données enregistrées à Prince-Albert et
traitées par la NASA portent sur le Sud-
Est de l'Alberta, au Canada, et sur Death
Valley, aux États-Unis.

La NASA fournit des quantités limi-
tées de données traitées provenant du
cartographe thématique aux participants
du programme d'évaluation de la qualité
des images de LANDSAT-4, et certaines
scènes canadiennes sont offertes par le
CCT aux scientifiques canadiens pour éva-
luation. Les données du cartographe thé-
matique seront disponibles d'ici mai 1984.

La télédétection est un outil précieux
de gestion des ressources. Le CCT reçoit,
traite et distribue de l'imagerie de satellite
aux Canadiens engagés dans la gestion des
ressources depuis le lancement du premier
satellite LANDSAT, en 1972.

* Centre canadien de télédétection.
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n d'un rapport sur les pêches de l'Atlantique

d'étude des pêches de l'Atlan-
ndu son rapport public le 17
s le titre Naviguer dans la tour-
e nouvelle politique pour les

"A tlantique.
upe, créé par le premier minis-
iu en janvier 1982, avait pour
e recommander "des moyens
ýt de maintenir des entreprises
iables sur la côte atlantique, en

nent compte du développement
je et social d'ensemble des pro-
ntiques".
ies de pêche de la côte est "sont
plus riches du monde, et cette

st à l'origine du peuplement de
on depuis des siècles. Depuis
n de la zone à 200 milles, les
nadiennes ont atteint un calibre
nal, ce dont les Canadiens ont
d'être fiers. Toutefois, cette

est loin d'avoir fourni son plein
t, ce qui est inacceptable... L'in-
e la pêche dans l'Atlantique se
ntribuer pleinement à la prospé-

ys, au niveau régional comme au
ational", a déclaré M. Michael
ésident du Groupe d'étude.
;on rapport, le Groupe formule
nmandations faites en fonction
objectifs: rendre cette indus-

lomiquement viable, maximiser
et canadianiser l'exploitation par
le de capitaux majoritairement

S.
recommandations touchent les

Port de pêche juste avant l'ouverture de la
saison de la pêche au homard, i7e de cap
de Sable, Shelbume (Nouvelle-Ecosse).

domaines suivants: les questions interna-
tionales, le secteur de la récolte, les usines
à court de matière première, l'exploita-
tion du stock de morue du Nord, les

pêches du Nord, la qualité, le marché

portuaire, l'amélioration de la rentabilité
des usines de transformation du poisson,
la commercialisation, les revenus des

pêcheurs, l'aide financière, la flotte de

senneurs à hareng, la résolution des diver-

du port de Saint-Jean (Terre-Neuve) avec la ville au second plan.

gences de vue par le truchement d'un
processus renouvelé de consultation et de
prise de décisions.

Pendant la durée de son mandat, le

Groupe d'étude a visité 43 villages de
pêcheurs, des producteurs, des représen-
tants des gouvernements provinciaux et

d'autres personnes travaillant dans l'in-

dustrie de la pêche, et il a reçu par écrit,
et dans certains cas à plusieurs reprises,
les idées et commentaires de 90 groupes
et particuliers.

En plus du rapport complet, le Groupe
a rendu publique une version abrégée inti-

tulée Points saillants et recommandations.
Ce condensé reprend chacune des 57
recommandations et en explique le che-
minement.

Aide aux victimes d'inondations en
Équateur

Le vice-premier ministre et secrétaire
d'État aux Affaires extérieures, M. Allan
J. MacEachen, a annoncé, le 28 janvier,
que le Canada avait décidé d'apporter son
aide aux victimes d'inondations qui ont
ravagé l'Equateur.

Le Canada accorde $50 000 en ré-
ponse à l'appel lancé par l'Organisation
panaméricaine de la santé (OPS) pour les
victimes des récentes inondations en
Équateur, et $70 000 à la Ligue des
sociétés de la Croix-Rouge (LSC R).

Ces subventions seront versées par le

truchement du Programme d'assistance
humanitaire internationale de l'Agence
canadienne de développement internatio-
nal (ACDI).

Des pluies diluviennes ont inondé de
vastes superficies situées dans la région
côtière de l'Équateur, emportant routes,
ponts et chemins de fer et créant une
situation précaire en ce qui concerne le
bétail et les cultures. On compte peu de
pertes de vie, mais les problèmes sani-
taires sont graves. On craint en effet
les épidémies, la malaria, la fièvre
équine vénézuélienne et les morsures de
serpent.

La subvention canadienne de $50 000
à l'OPS servira à l'achat de Malathion,
insecticide que le gouvernement de
l'Équateur, en consultation avec l'OPS
et l'Organisation mondiale de la santé
(OMS), a jugé hautement prioritaire. Le
montant octroyé à la LSCR servira à
acheter des fournitures sur place, notam-
ment des ustensiles de cuisine, des médi-
caments, des trousses de premiers soins et

des couvertures.
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Le diesel plus économique que
l'essence

Une étude portant sur l'évaluation de la
motorisation diesel des véhicules légers
d'Hydro-Québec indique que, dans toutes
les conditions d'exploitation routière, le
moteur diesel est beaucoup plus économi-
que que le moteur à essence.

Au cours de cette étude comparative,
deux véhicules de l'entreprise, une
familiale et une camionnette de livraison,
équipés d'un moteur diesel V-8 ont été
soumis, pendant 110000 kilomètres, à
divers tests. Les résultats ont été compa-
rés à ceux des véhicules similaires munis
de moteur à essence et affectés à des
tâches identiques.

L'étude avait pour objet d'évaluer
l'économie réelle de carburant et d'ar-
gent, les limites de cette économie, ainsi
que les éventuels inconvénients du diesel.

A cette fin, on a étudié les effets sur
le rendement, le comportement et le
confort que peuvent avoir certains fac-
teurs, notamment le climat, la conduite
routière et en milieu urbain, en terrain
plat et accidenté, le niveau de bruit et les

Nouveaux conteneurs pour le trans-
port des bestiaux par avion

La firme Sea Air International Forwarders
Ltd., de Mississauga (Ontario), a mis au
point de nouveaux conteneurs pour le
transport par avion des moutons et des
porcs.

Ski: nouveau record mondia

Un skieur québécois de 38 ans, P
Rivest, a battu récemment le rec
dial d'endurance en ski, soit 127
30 minutes. Le record a été établ
Donat (Québec).

M. Rivest est déjà dans le
records Guiness 80 sous le titre d
le plus insolite du monde", titr
gagné en dansant le twist en sl
tapis roulant pendant 31 minutes

Les deux records de M. Ri'
d'autant plus méritoires qu'en
accident grave endommagea sa
vertébrale. Il resta immobilisé ur
recommença à marcher à l'aik
canne et, finalement, à force d(
et d'exercices, il recommença à si

Rendre l'amiante inoffensif

- --> MOL iU3 uuws sont Taits de trel-
lis, ce qui permet aux animaux de bénéfi-
cier d'une excellente aération. Il est
également facile d'installer des abreuvoirs
pour les vols de longue durée.

Notons qu'ils sont adaptés à diffé-
rents types d'avion, dont le DC-8, le
DC-10, le Boeing 707 et le Boeing 747.
On peut les modifier pour d'autres
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lauréats du prix Chalmers
pour enfants

premiers gagnants du prix
de pièces pour enfants, remis
t à Toronto, sont Marcel
de Montréal, et Robert Morgan,

'veau prix récompense des au-
diens ayant apporté une contri-
:eptionnelle au théâtre pour en-
ý scolaire. Il est administré par
des arts de l'Ontario.
tre admissibles, les pièces pré-
ivent avoir été jouées plus de
au cours d'une année (dans un
50 kilomètres de Toronto) et
upes professionnelles.

Sabourin a gagné le Prix
)our sa pièce Pleurer pour rire,

Montréal par le théâtre de la
La pièce, qui traite du monde

ms, était au programme du Fes-
lational pour enfants, l'an passé

I côté, Robert Morgan, qui
une pièce d'un acte, How /
fat you Are, a reçu $1 000. La
Itée par le Theatre Direct, était
présentée lors du Festival inter-
lour enfants. How 1 Wonder

Pleurer pour rire, production du théâtre de la Marmaille, a reçu le prix Chalmers de
pièces pour enfants.

What you Are porte sur l'intégration
sociale dans le système éducatif normal
d'étudiants "handicapés mentaux" et
d'étudiants "doués".

Le jury a également décerné des men-
tions honorables à: Dennis Foon pour
New Canadian Kid, production du Green

Thumb Theatre de Vancouver, à Georgette
Guay, Paul Shilton et Jim Biros pour The
Food Show, produit par Theatre on the
Move de Toronto, ainsi qu'à Warren
Graves pour son adaptation de Beauty
and The Beast, réalisée par le Young
People's Theatre de Toronto.

r Violette Leduc au théâtre des Filles du Roy

rd'hui qu'a lieu la première
La Terre est trop courte,

luc, au théâtre des Filles du
(Québec).

Drame de Jovette Marchessault mis en
scène par Patricia Nolin, la pièce retrace
la vie de Violette Leduc, écrivain français,
et la "lutte qu'elle a menée, du désespoir

à l'exploit, contre la censure et l'in-
différence".

"A l'image du personnage qui a
inspiré la pièce, La Terre est trop courte,
Violette Leduc, nous entraîne dans une
sorte de tourbillon baroque assez proche
de celui des dernières oeuvres théâtrales
de Jean Genêt...", écrit Martial Dassylva

a terre est trop courte, Violette Leduc. (Dans l'ordre habituel): Josée
tte Morin, Michèle Magny (mise en scène), Marie Vachon (directrice du
Wle Lévesque (scénographie), Luc St-Denis, Patricia Nolin, Normand
yse Desjardins.
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Nouvelles brèves

ame a un UUvuui, au moins cans les
bureaux. Bien que n'ayant pas sondé
l'ensemble des entreprises mais seulement
15 d'entre elles, le journal indique que les
horaires, après être passés de 40 à 35
heures, reviennent à 37 ou même 37
heures et demie. Cela serait particulière-
ment vrai dans le secteur bancaire, géné-

voyageurs traversent la frontière à cet
endroit.

La première Conférence nationale sur
les perspectives dans les professions a
réuni à Hull (Québec), en janvier dernier,
des représentants du gouvernement fédé-
ral et des gouvernements provinciaux, du
monde des affaires, des syndicats, des éta-
blissements de haut-savoir et de certains
corps intermédiaires.

De récentes études du ministère de

française Renault, s'est associée
firme québécoise Les Produits cel
Waterville Ltée pour fabriquer des
d'automobile en caoutchouc.

Le Conseil d'administration
Société pour l'expansion des e)
tions (SEE) a approuvé des opé
d'assurance-crédit et de financer
l'exportation en vue d'appuyer des
éventuelles pouvant aller jusqu'à
millions. Les opérations portent
biens et services suivants: artic
caoutchouc, équipement minier, ri
de pêche au sonar, travaux de
truction, services de forage sous-
matériel et services pour une '
conception technique pour une u
produits chimiques et services d'i
rie pour un projet ferroviaire.

Le gouvernement du Canada E

du Nouveau-Brunswick ont signé.
février, un protocole d'entente OuW
voie à la prise de mesures fé(
provinciales de création d'emplois
cadre du Programme de relance di
à l'emploi (RELAIS). L'entente
l'affectation de $9,3 millions par
vernement fédéral et de $3,1 milli'
le gouvernement provincial, soit U
de $12,4 millions pour le proÇ
commun devant permettre la créa
plus de 1 600 emplois.

Un malade sur cinq admis à l'
souffre d'une maladie provoquée
propre faute. C'est ce qui ressorli
étude menée récemment dans un
d'Edmonton (Alberta) par le 0
Gilbert. Selon cette étude, les r
souffrant de maladies provoquées
mauvaises habitudes de vie,
l'usage excessif de l'alcool, du tab
drogues et l'absence d'activités ph,
ont coûté à cet hôpital plus de
lions en un seul mois.

Hebdo Canada est publié par la Direc
traie des affaires publiques, minis
Affaires extérieures, Ottawa K1 A OG2.
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